
Le village déserté devant la peste
Au Moyen Âge, la peste est arrivée à Gassin. Ignorant com-
ment la guérir, les villageois la fuient en retournant s’installer 
dans les vieilles fermes abandonnées de la plaine.
Ils redoutent l’arrivée des pillards et le saccage de leur village 
et regardent d’un air accablé leurs maisons délaissées au som-
met de la colline.

Une soricère bénéfique
Toutefois, à leur grand étonnement, le village s’allume chaque 
soir de mille feux ; dans les maisonnées, âtres, lanternes, bou-
gies éclairent les intérieurs. Le village semble habité et déjoue 
l’appétit guerrier des ennemis qui renoncent à se battre.
Le village est sauvé. Le miracle se reproduit chaque soir.

Le village sauvé
Puis s’arrête.
Les villageois décident alors de remonter pour comprendre cette brutale suspension.
Parvenus à la porte du village qu’ils trouvent ouverte, ils aperçoivent l’ombre furtive d’une 
vieille femme qui se faufile en courant dans les ruelles. Elle tient dans ses mains une poignée de 
braises incandescentes. Les maisons s’allument à son passage au grand étonnement des pour-
suivants. Ils s’arrêtent ébahis par ce sortilège et voient la sorcière jeter les braises dans l’eau de la 
source et disparaître dans la nuit.
Ils traduisent cet événement comme le rappel à revenir chez eux, au sein de leur foyer. La sor-
cière leur a fait comprendre que le village était de nouveau habitable. 
Pour la remercier, ils l’ont gardée dans la mémoire gassinoise.

La Légende de la sorcière


